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  Préface


  J'ai lu avec beaucoup d'attention et d'intérêt le très documenté et très enrichissant ABC du Magnétisme de Jacques Mandorla. C'est un livre sérieux fait par un auteur sérieux.


  Parmi les praticiens des médecines douces dont parle Jacques Mandorla, j'en connais tout particulièrement un: Jacques Montagner. Je peux répondre, personnellement, et de sa moralité et de son honnêteté.


  Je suis persuadé que dans cinquante ans, les médecins de cette époque future se moqueront des médecins d'aujourd'hui comme ces derniers se moquent de ceux qui vivaient au temps de Molière. Or, la vérité est quelque chose qui bouge et ce n'est pas parce qu'on ne peut pas encore expliquer de façon définitive certains phénomènes comme le magnétisme  qu'il faut les nier.


  Maurice MESSÉGUÉ


  Introduction.
Qu'est-ce que le magnétisme?


  Le mot «magnétisme», nous apprend le dictionnaire ROBERT en 9volumes, est apparu dans la langue française en 1666.


  Issu du radical de «magnétique», lui-même emprunté au mot latin «magnes», signifiant aimant, le mot «magnétisme» comporte deux sens:


  1)c'est une partie de la physique ayant pour objet l'étude des propriétés des aimants naturels ou artificiels et des divers phénomènes qui en résultent (magnétisme terrestre, magnétisme développé par un courant électrique, magnétisme nucléaire);


  2)c'est aussi un fluide dont disposeraient certains individus. Ce deuxième sens est issu des travaux de Franz Anton Mesmer qui, le premier, inventa la notion de «magnétisme animal» (que nous évoquerons dans le prochain chapitre). Par extension, ont été nommés magnétiseur et magnétisé, les deux pôles entre lesquels se manifeste l'action du fluide magnétique (le terme «magnétisme animal» a depuis souvent été remplacé par celui de «magnétisme humain»... ce qui est plus valorisant pour notre espèce!).


  Lorsque la finalité de cette action magnétique consiste à guérir des troubles existant chez le magnétisé, on parle alors de «magnétisme curatif», auquel nous consacrerons une partie importante de ce livre. Enfin, pour être complet, il faut noter qu'on utilise aussi par métaphore le mot magnétisme pour évoquer la fascination, le charme émanant d'une personne.


  Dans cet ABC, nous n'évoquerons que ce qui a trait à la notion de fluide (au sens mesmérien du terme, c'est-à-dire datant de 200ans; aujourd'hui ce concept de fluide a été remplacé par celui d'énergie, sans que l'on sache précisément de quel type d'énergie il s'agit).


  Il est cependant intéressant de remarquer que les deux sens (propriété des aimants et fluide) ont, à certaines périodes de l'histoire du magnétisme, eu tendance à se rapprocher et parfois même à se confondre.


  I.
Enfourchons la machine à remonter le temps

  L'imposition des mains, destinée à soulager la douleur ou parfois même à guérir une maladie, semble avoir été une des premières techniques thérapeutiques employées par l'homme. Ainsi, depuis l'aube des temps, celui-ci a tendance, dans un réflexe instinctif, à porter sa main ou à souffler à l'endroit du corps où il ressent une douleur. En faisant ce geste, il agit sans le savoir, en véritable magnétiseur, « attiré » par le mal (on retrouve, avec ce mot, la notion d'attraction par les aimants) et il posera sa paume là où il souhaitera obtenir un apaisement. La première allusion irréfutable à cette thérapeutique apparut en Haute-Égypte il y a 3 500 ans. C'est en effet l'égyptologue Ebers qui découvrit en 1873 dans les ruines de la fameuse Thèbes, la ville aux cent portes où résidait Tout Ankh Amon, un papyrus datant du règne du pharaon Amenophis Ier dans lequel une phrase, apparemment anodine, définissait parfaitement tout à la fois le magnétisme cher à Mesmer et l'autosuggestion selon le Dr Coué : « Pose ta main sur la douleur et dis très fort que la douleur s'en aille. »


  C'est d'ailleurs toujours en Égypte que les prêtres pratiquaient dans les temples l'imposition des mains sur les malades et qu'on peut apercevoir aujourd'hui sur de nombreux bas-reliefs, des représentations de la vie quotidienne où l'on voit des personnes imposer les mains sur d'autres. Il est fort probable qu'ensuite les Hébreux rapportèrent cette technique d'Égypte, ce qui explique alors que Jésus-Christ la pratiquait couramment.


  Quelques siècles plus tard, chez les Grecs et chez les Romains, on trouve des récits faisant état de guérisons dues à des « frictions ». Celles-ci consistaient à frotter vigoureusement une partie du corps du malade pour provoquer une révulsion (c'est-à-dire un afflux de sang) ou pour faire absorber par la peau des huiles à base de plantes.


  I. Quand les Rois de France jouaient aux magnétiseurs


  Plus près de nous, au Moyen Age, une tradition très ancrée attribuait aux Rois de France un pouvoir qu'eux seuls pouvaient détenir : celui de guérir les écrouelles. Les écrouelles étaient les cicatrices laissées après inflammation et suppuration des ganglions lymphatiques, d'origine tuberculeuse.


  La tradition consistait à ce que chaque Roi de France, le jour même de son Sacre, touche les abcès de centaines de malades qu' on venait lui présenter. Le Roi était censé avoir reçu, comme un véritable don de Dieu, le pouvoir de guérir ces malheureux par simple contact du doigt sous leur mâchoire, à condition de dire en même temps : « Le Roi te touche, Dieu te guérisse ! » (Louis XVI a ainsi touché 2 400 malades le jour de son sacre !).


  Cet usage, datant de Philippe 1er (1060-1108), se perpétua jusqu'à Charles X en 1825. Certains rois, comme Saint-Louis, ajoutaient au toucher des écrouelles un signe de croix afin de montrer que le miracle de la guérison venait aussi de la puissance du Christ.


  Mais la France n'avait pas l'exclusivité de ce privilège royal. Les Rois de Hongrie étaient censés guérir la jaunisse, ceux d'Espagne la possession, ceux d'Angleterre l'épilepsie !


  En somme, des Rois de France comme Louis XI, François Ier, Charles IX ou Henri III ont joué le rôle de magnétiseur, certes un seul jour de leur vie, mais en toute impunité... puisque l'Ordre des Médecins n'existait pas encore !


  Pendant des siècles, rois et manants imposèrent les mains sur différentes plaies ou douleurs, de façon empirique ou par tradition transmise de génération en génération. Mais personne n'avait trouvé un début d'explications ni tenté une série d'expérimentations afin de mieux comprendre ce phénomène.


  Le premier véritable théoricien du magnétisme n'apparut que beaucoup plus tard au 15e siècle : ce fut Paracelse (1491-1541), médecin et alchimiste suisse, dont le nom réel était Philippus Theophrastus Bombastus von Hohenheim (sic !).


  Paracelse propose une notion nouvelle : « les métaux, les pierres, les racines, les herbes et tous les fruits sont riches de leur propre vie qui est celle du fluide universel, que nous appellerons “Evestrum” et que nous pourrions comparer à l'ombre que projette un objet sur un mur ».


  Certains chercheurs en parapsychologie affirment qu'il s'agit là de la définition même de l'aura ou corps bioplasmique qu'on peut photographier sous certaines conditions (nous en reparlerons un peu plus loin dans l'ouvrage).


  II. Les propositions de Mesmer


  Il fallut cependant attendre deux siècles de plus pour que les travaux théoriques sur le magnétisme progressent de façon spectaculaire. L'homme qui donna cette nouvelle impulsion fut Franz Anton Mesmer (1734-1815). Ce médecin allemand pratiqua d'abord à Vienne puis s'installa à Paris où il anima de nombreuses séances pour démontrer le bien-fondé de sa théorie du « mesmérisme ».


  Au cours de ces séances dans les salons de l'Hôtel Bouillon (où se pressait la haute société de l'époque – on y verra Marie-Antoinette et le Comte d'Artois), Mesmer prétendait guérir toutes les maladies grâce au fluide qu'il produisait dans un baquet spécial. Ce baquet contenait des bouteilles, du verre pilé, de la limaille de fer magnétisé et du sable. Le tout recouvert d'eau. De ce baquet surgissaient des baguettes de fer (faisant office de conducteurs) que les patients appliquaient sur leurs parties malades.


  Mesmer croyait à l'existence d'un fluide universel circulant entre l'homme et l'univers qui serait de même nature que celui reliant les aimants entre eux. Ce dernier étant appelé « magnétisme minéral », Mesmer tout naturellement qualifia le fluide universel de « magnétisme animal », ce qui fut une erreur, puisque ce phénomène n'a rien à voir avec les aimants. Cette erreur subsiste toujours deux siècles plus tard même si certains chercheurs parlent de « magnétisme humain », terme plus valorisant pour notre espèce.


  Pour Mesmer, toutes les maladies de l'homme seraient dues à une mauvaise circulation du fluide à l'intérieur du corps humain.


  Alors, comment faire pour rétablir une bonne circulation ? Utiliser des aimants qui rééquilibreront la polarité du corps. Mais, constatant qu'il obtenait de meilleurs résultats en touchant les patients avec ses mains, Mesmer fut amené à délaisser ses baquets et à pratiquer le « toucher manuel » ! Cela se traduisit par des réactions violentes (crises convulsives) surtout sur des patientes femmes (dont beaucoup tombaient dans un sommeil hypnotique profond) et parfois même par des guérisons sur certains de ses patients.


  On peut aujourd'hui s'interroger sur les effets réels du baquet de Mesmer. Il est probable qu'il ne servait à rien. Par contre, toute la mise en scène (baquet, passes magnétiques, musique jouée pendant les séances) dont Mesmer entourait ses expériences provoquait indéniablement des effets psychologiques et hypnotiques.


  Le succès de Mesmer fut foudroyant : les adeptes du mesmérisme se constituèrent en véritable franc-maçonnerie en créant la Société de l'Harmonie Universelle et le Roi Louis XVI offrit même 20 000 livres de rente à Mesmer pour l'encourager à ouvrir un Institut de Recherche et de Soins.


  Balzac, dans Ursule Mirouët, décrit parfaitement bien ce qui se passa en France à l'arrivée de Mesmer : « Après avoir retrouvé le magnétisme, Mesmer vint en France... La France savante s'émut, un débat solennel s'ouvrit... Le magnétisme y fut repoussé par les doubles atteintes des gens religieux et des philosophes matérialistes également alarmés. Le magnétisme, la science favorite de Jésus et l'une des puissances divines remises aux apôtres, ne paraissait pas plus prévu par l'Église que par des disciples de Jean-Jacques (Rousseau) et de Voltaire ! »


  Les opposants à Mesmer devinrent de plus en plus nombreux. C'est pourquoi en 1784, le Roi Louis XVI chargea une Commission, composée de membres de l'Académie des Sciences et de la Société Royale de Médecine, de rendre compte de la réalité ou non du phénomène.


  Le rapport de la Commission porta un rude coup à la notoriété de Mesmer car il concluait que le fluide universel n'existait pas, que les convulsions étaient dues à l'imagination des patients et – pire – que le traitement mesmérique avait une composante érotique dangereuse pour les mœurs !


  Conclusion : la Faculté de Médecine interdit à Mesmer de pratiquer ses séances de magnétisme, ce qui l'obligea à quitter la France.


  Cependant l'histoire retiendra surtout que Mesmer fut le premier homme à émettre une doctrine concernant le magnétisme. En effet, en 1779, il publia un « Mémoire sur la découverte du magnétisme animal » dans lequel figurent ses fameuses 27 propositions. Ce mémoire sera la véritable Bible de plusieurs générations de magnétiseurs au 19e et au 20e siècle. Passons donc en revue les 27 propositions en analysant, pour chacune, sa valeur prémonitoire ou son intérêt scientifique.


  1re proposition :


  « Il existe une influence mutuelle entre les Corps célestes, la Terre et les Corps animés. »


  Mesmer définit là une loi cosmique bien connue : l'attraction universelle. C'est, pour lui, le postulat de base de sa théorie. Les « corps animés », c'est-à-dire les hommes et les animaux sont aussi soumis à cette influence.


  2e proposition :


  « Un fluide universellement répandu, et constitué de manière à ne souffrir aucun vide, dont la subtilité ne permet aucune comparaison et qui de par sa nature est susceptible de recevoir, propager et communiquer toutes les impressions et mouvements, est le moyen de cette influence. »


  Mesmer parle d'un fluide... qu'il ne précise pas. Aujourd'hui, certains chercheurs pensent que le magnétisme serait d'ordre vibratoire.


  3e proposition :


  « Cette action réciproque est soumise à des lois mécaniques, inconnues jusqu'à présent. »


  Mesmer l'avoue : ces lois sont encore inconnues. De nos jours, avec la bio-énergie, certains se réfèrent aux phénomènes de mécanique ondulatoire et d'électricité.


  4e proposition :


  « Il résulte de cette action des effets alternatifs qui peuvent être considérés comme un flux et un reflux. »


  Cet effet alternatif serait-il, par prémonition et un siècle exactement avant Edison, la définition de l'électricité ? Ou bien encore l'annonce de la théorie des pôles magnétiques ?


  5e proposition


  « Ce flux ou ce reflux est plus ou moins général, plus ou moins particulier, plus ou moins composé selon la nature des causes qui le déterminent. »


  Voilà l'exemple même d'une proposition vague et non scientifique.


  6e proposition


  « C'est par cette opération (la plus universelle de celles que la Nature nous offre) que les relations d'activité s'exercent entre les corps célestes, la terre et ses parties constitutives. »


  On retrouve là le principe de l'attraction universelle évoqué lors de la 1re proposition.


  7e proposition :


  « Les propriétés de la matière et des corps organisés dépendent de cette opération. »


  Cette proposition se rattache encore à la 1re.


  8e proposition :


  « Le corps animal éprouve les effets alternatifs de cet agent : et c'est en s'insinuant dans la substance des nerfs qu'il les affecte immédiatement. »


  Mesmer décrit deux actions vérifiées empiriquement depuis : l'influence du magnétisme sur le corps humain et son action sur le système nerveux.


  9e proposition :


  « Il se manifeste particulièrement dans le corps humain des propriétés analogues à celles de l'aimant : on y distingue des pôles également divers et opposés, qui peuvent être communiqués, changés, détruits ou renforcés ; le phénomène même de l'inclinaison y est observé. »


  Mesmer fait une allusion à l'aimant, cette pierre magnétique connue depuis l'Antiquité et qui a donné (à tort) son nom au magnétisme alors que ce phénomène n'a rien à voir avec une quelconque aimantation.


  10e proposition :


  « La propriété du corps animal qui le rend susceptible de l'influence des corps célestes et de l'action réciproque de ceux qui l'environnent manifestée par son analogie avec l'aimant, m'a déterminé à la nommer “Magnétisme animal”. »


  C'est la plus importante proposition de la théorie de Mesmer car le terme de « magnétisme animal » apparaît pour la première fois dans son mémoire.


  11e proposition :


  « L'action et la vertu du magnétisme animal, ainsi caractérisées, peuvent être communiquées à d'autres corps animés et inanimés. Les uns et les autres en sont plus ou moins susceptibles. »


  Là encore, Mesmer est un génial précurseur car il a bien perçu la notion de transfert d'énergie, d'un émetteur à un récepteur.


  12e proposition


  « Cette action et cette vertu peuvent être renforcées et propagées par ces mêmes corps. »


  Pour Mesmer, le corps a un rôle de conducteur, au sens électrique du terme.


  13e proposition :


  « On observe, à l'expérience, l'écoulement d'une matière dont la subtilité pénètre tous les corps, sans perdre notamment de son activité. »


  Parler d'écoulement d'une matière peut paraître suspect ou du moins bizarre. Surtout que le mot matière fait penser à quelque chose de réel, de visible alors qu'aujourd'hui on parle de transfert d'énergie, invisible par l'œil humain.


  14e proposition :


  « Son action a lieu à une distance éloignée, sans le secours d'un corps intermédiaire. »


  On sait que le fluide magnétique peut se transmettre sans qu'il y ait contact physique entre le magnétiseur et le magnétisé.


  15e proposition


  « Elle est augmentée et réfléchie par les glaces, comme la lumière. »


  Cette proposition parait aberrante car l'énergie du magnétisme est invisible, contrairement à la lumière.


  16e proposition :


  « Elle est communiquée, propagée et augmentée par le son. »


  Faut-il interpréter cette proposition comme relatant l'influence auto-suggestive de la voix du magnétiseur ?


  17e proposition :


  « Cette vertu magnétique peut être accumulée, concentrée et transportée. »


  On retrouve dans cette proposition une définition du rôle de support du magnétiseur mais surtout de la fonction des objets magnétisés qui « retiennent » le magnétisme (mouchoirs, photos, coton...) et dont certains magnétiseurs abusent vis-à-vis de leurs patients.


  18e proposition :


  « J'ai dit que les corps animés n'en étaient pas également susceptibles : il en est même, quoique très rares, qui ont une propriété si opposée que leur seule présence détruit tous les effets de ce magnétisme dans les autres corps. »


  S'agit-il « d'anti-magnétisme » comme on parlerait d'anti-matière ?


  19e proposition


  « Cette vertu opposée pénètre aussi tous les corps, elle peut être également communiquée, propagée, accumulée, concentrée et transportée, réfléchie par les glaces et propagée par le son : ce qui constitue non seulement une privation, mais une vertu opposée positive. »


  Peut-être Mesmer essaie-t-il d'appliquer à sa théorie le principe de l'action-réaction bien connu en physique.


  20e proposition :


  « L'aimant, soit naturel, soit artificiel, est, ainsi que les autres corps, susceptible de magnétisme animal, et même de la vertu opposée, sans que ni dans l'un ni dans l'autre cas, son action sur le fer et l'aiguille souffre aucune altération ; ce qui prouve que le principe du magnétisme animal diffère essentiellement de celui du minéral. »


  Encore une proposition peu claire, dans laquelle Mesmer essaye laborieusement de comparer magnétisme animal et magnétisme minéral.


  21e proposition :


  « Ce système fournira de nouveaux éclaircissements sur la nature du feu et de la lumière, ainsi que dans la théorie de l'attraction, du flux et du reflux, de l'aimant et de l'électricité. »


  Dans ce texte, Mesmer se laisse emporter : il affirme avoir découvert une sorte de loi universelle du cosmos qui donnera une explication à de nombreux phénomènes physiques qui étonnent l'homme.


  22e proposition :


  « Il fera connaître que l'aimant et l'électricité artificielle n'ont à l'égard des maladies que des propriétés communes avec plusieurs autres agents que la nature nous offre et que, s'il est résulté des effets utiles de l'administration de ceux-là, ils sont dus au magnétisme animal. »


  Mesmer affirme ici que le magnétisme de l'aimant et l'électricité sont des thérapeutiques qui donnent des résultats sur les corps vivants grâce au magnétisme animal qui joue alors le rôle de catalyseur. Notons que l'électrothérapie et la magnétothérapie prennent, depuis peu, une place grandissante dans l'arsenal des guérisseurs.


  23e proposition :


  « On reconnaîtra par les faits, d'après les règles pratiques que j'établirai, que ce principe peut guérir immédiatement les maladies de nerfs, et médiatement les autres. »


  Mesmer a fort bien perçu l'influence positive du magnétisme sur les maladies de nerfs (aujourd'hui on dirait les maladies psychosomatiques) et indirectement (c'est le sens du mot médiatement) sur les autres.


  24e proposition :


  « Qu'avec son secours le médecin est éclairé sur l'usage des médicaments, qu'il perfectionne leur action et qu'il provoque et dirige les crises salutaires, de manière à s'en rendre maître. »


  Si l'accord entre médecins et magnétiseurs s'était vraiment réalisé comme le préconisait Mesmer, il y aurait eu beaucoup moins de procès pour exercice illégal de la médecine, au nom du fameux article L. 372 du Code de la Santé.


  25e proposition


  « En communiquant une méthode, je démontrerai par une théorie nouvelle des maladies, l'utilité universelle du principe que je leur oppose. »


  Mesmer a raison : les magnétiseurs pratiquent aujourd'hui une thérapeutique universellement reconnue... même si une grande partie de ses propositions sont vraiment dépassées.


  26e proposition :


  « Avec cette connaissance, le médecin jugera sûrement l'origine, la nature et les progrès des maladies, même les plus compliquées ; il en empêchera l'accroissement et parviendra à leur guérison, sans jamais exposer le malade à des effets dangereux ou des suites fâcheuses, quels que soient l'âge, le tempérament et le sexe. Les femmes, même dans l'état de grossesse et lors des accouchements, jouiront du même avantage. »


  Mesmer implique toujours le médecin dans ses écrits. Mais l'avenir ne lui a pas donné raison. Aucun médecin (en tout cas officiellement) ne pratique de nos jours le magnétisme sur ses patients.


  27e proposition :


  « Cette doctrine, enfin, mettra le médecin en état de bien juger du degré de santé de chaque individu, et de le préserver des maladies auxquelles il pourrait être exposé. L'art de guérir parviendra ainsi à sa dernière perfection. »


  Superbe dernière phrase, concluant les 27 propositions : « l'art de guérir parviendra ainsi à sa dernière perfection ».


  Nous en sommes, hélas pour Mesmer, encore loin.


  III. L'après-Mesmer


  L'après-Mesmer devait révéler de très nombreux chercheurs qui, chacun dans leur domaine, contribuèrent à faire avancer l'idée même du magnétisme. Citons les principaux : le Marquis de Puységur (1751-1825), disciple de Mesmer, qui n'utilisait pas le fameux baquet de son maître mais magnétisait de grands arbres dans sa propriété de Buzancy (dans les Ardennes) puis demandait à ses malades d'apposer leurs mains sur l'écorce du tronc (une grande partie des résultats positifs obtenus étaient, bien entendu, imputables à l'autosuggestion). Il est cependant intéressant de signaler que Puységur semble avoir découvert le somnambulisme en 1734, à l'occasion d'une séance de...
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